
Au Futur ! 
 

Message rédigé au stylo bille, sur papier normal, inséré dans une petite fiole en verre, avec un bouchon de 
plastic, placé dans la pierre d'angle sud-ouest, enseveli dans du sable puis emmuré le 

Samedi 21 novembre 1998 à 10h du Matin 
 

"Toi, Peuple de la Terre, qui déplie aujourd'hui ce message emmuré ! 

- Il s'est passé 10 ans ? Pauvre Monde éphémère… 

- Il s'est passé 50 ans ? C'est bien court pour une vie de maison. Tu l'as tuée par ta 
cupidité plus sûrement que par ta stupidité. Sois-en maudit, tu n'as rien compris du 
monde ! 

- Il s'est passé cent ans ? Ces murs ont vu grandir quelques enfants. Le progrès s'agite. La 
maison peut s'en aller, elle a fait son temps. Qu'un nouveau hâvre de bonheur s'y 
construise pour cent ans encore, pour mille ans peut-être ! 

- Il s'est passé cinq cents ans, c'est la preuve que les choses ne vont pas si vite, que les 
riches n'ont pas entraîné les pauvres dans leur richesse. Alors Toi, l'inventeur de ce 
message, remues-toi pour que ce monde change : Quoi ! Les fils d'Abraham se déchirent 
encore ? Quoi ! Depuis cinq cents ans, il te faut toujours courir chez le médecin, mettre 
des chaussures, être prude ? N'avez-vous pas compris que la Terre, ses Hommes et ses 
poissons ne sont qu'illusions ? Vous n'avez donc pas la force de penser ? 

- Il s'est passé mille ans ? Ces murs n'auraient donc vu ni chars, ni bombes, ni Prométhée ? 

- Il s'est passé 10	000 ans, 100	000 ans, des millions d'années ? 

L'homme est ainsi fait qu'il ne sait pas plus du devenir de sa réalité que du devenir de sa propre 
illusion… 

Toi, l'inventeur de ce message, songe qu'en 1998, le TGV arrivait à Marseille, les vieux dictateurs 
passaient des jours tranquilles sur la Côte d'Azur tandis que les Serbes de Milosevic coupaient les 



enfants du Kosovo en morceaux, les ordinateurs entamaient leur carrière de virtualisateur et 
quelques électrodes dans le cerveau commençaient à manipuler les hommes. Les plus fous d'entre 
eux voulaient se clôner et acheter le sexe de leur enfant. 

A Toi, l'inventeur de ce message, je témoigne que je suis heureux. Je sais me baigner dans les 
vagues et marcher dans la montagne. Je sais chanter, râler, penser, écrire. Chaque jour, je 
travaille au progrès – sans trop savoir ce qu'il est – avec Darie, ma femme, qui cherche Dieu, 
Marine qui s'est mariée avec Loïc le marin, Aristide qui cherche le solide de la physique, en 
compagnie de Stéphanie, avec beaucoup d'amis qui, j'espère, viendront ici. 

A Toi, l'inventeur de ce message, sache qu'en le plaçant dans cette première pierre, j'ai souhaité 
que cette maison nous offre Joie, Paix et présence au monde" 

Aix en Provence, le 1er novembre 1998 

Gildas, fils de Jacques et de Gabrielle. 

 

Post scriptum 

A Toi, l'inventeur, songe qu'un doute infime me fait croire qu'un jour, peut-être, l'homme aura 
compris son immortalité. A celui-là, je dédie l'éternité. 


